« - Pouah, Rževskij, que vous êtes coquin ! ... »

 Le chemin d’un hussard russe du cinéma aux histoires drôles

Dans la société soviétique le cinéma, totalement asservi aux nécessités de la propagande, est utilisé pour forger les mythes d’Etat. En particulier, il dessine et communique une galerie de héros que la population est censée prendre comme modèle. Dans les années 1960-70, la culture populaire offre une réponse à cette activité de création des mythes « télévisés ». Il s’agit d’histoires drôles qui prolongent le mythe officiel l’enrichissant de nouvelles narrations basées sur la logique du « monde à l’envers ». 

Dans ma présentation je traiterai du rapport entre le mythe cinématographique et le « contre-mythe » des histoires drôles à travers l’analyse du premier cycle de ce genre apparu dans la culture russe soviétique. Le film culte d’El’dar Rjazanov « La ballade des hussards » (1962), tourné lors des célébrations du 150ème anniversaire de la bataille de Borodino, devient le prétexte pour la formation d’un cycle d’histoires drôles qui font la parodie de son héro, le lieutenant hussard Rževskij. Quel est le rapport film-histoire drole ? Comment se modifie dans les histoires drôles le personnage de Rževskij, élu par la culture officielle comme le modèle de courage et patriotisme par excellence ?  

Federica Visani, doctorante en Etudes Slaves à l’UFR Etudes Slaves, Paris IV-Sorbonne. Elle est en train de terminer une thèse sur «Les histoires drôles russes comme phénomène culturel et linguistique du XXème siècle». 
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